
L'art est-il indispensable ?

Avec un humour tout “étonnistes“, la question est posée en

public… et avec lui.

Nos quatre auteurs issus du théâtre, de l’écriture, des

arts chorégraphiques et visuels — qui ont en commun la

diversité de parcours artistiques qui joignent le geste à la parole — inventent ici une performance visuelle et verbale

qui plonge les spectateurs au cœur d’une expérience esthétique qui, précisément, interroge l’expérience esthétique. 

Muni d'un casque et selon la fréquence d’émission, chaque spectateur est pris à témoin (par l’oreille) du conte d’un

des acteurs, happé par ses mots, ses souvenirs sensibles, ses gestes passeurs de sens.

Chacun des Etonnistes pousse la confidence et dévoile, à sa manière, ce que nous sommes susceptibles de traverser au

contact d’une œuvre : le trouble, l’effroi, l’éblouissement, l’étonnement, la gratitude…

Éprouver ce saisissement, cet effroi, ce trouble, serait-ce s’étonner, soudain, d’être en vie ?

sur une provocation de StŽphanie Aubin
auteurs,  concepteurs, interprètes StŽphanie Aubin, Pascale Houbin,
Christophe Huysman, Pierre Meunier — régie générale et lumière

Pierre Montessuit - régie son Sébastien Morin son CŽsarŽ, studio de

création musicale — production Le Manège de Reims, Scène Nationale avec le soutien de l’ONDA

— créé en mai 2005 au Manège de Reims dans le cadre du Festival Décadrage
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FRUIT DE LA SCISSION DU GROUPE S T U P E U RAUX RENCONTRES

INTERPROFESSIONNELLES SUR LA SIDERATION DE L’ETRE, LES ETONNISTES

TRAVAILLENT A RECUEILLIR LES PREUVES FRAGILES DE NOS RESISTANCES ; ET

S’ETONNANT ENCORE D’ETRE EN VIE, ILS DEFENDENT L’IDEE QUE L’EXPERIENCE

ESTHETIQUE NOUS EST VITALE. 

EPROUVER UN SAISISSEMENT, UN TROUBLE, ENTENDRE OU VOIR ALENTOUR DE

SOI, RENCONTRER CERTAINES ŒUVRES, AUTANT D’EXPERIENCES QUI LAISSENT

DES TRACES INDELEBILES. 

S’EN SOUVENIR, PARTAGER CETTE MEMOIRE AVEC LE PUBLIC, ET TROUVER DES

ISSUES POUR FAIRE VALOIR CES INTERSTICES OU LE TEMPS ET L'ESPACE

ABORDENT D'AUTRES DIMENSIONS DE L'ETRE HUMAIN. C’EST L’AVENTURE

ETONNISTE A LAQUELLE VOUS ETES CONVIES. 

VENEZ EN TOUTE CURIOSITE VOUS EN LAISSER CONTER !

Stéphanie Aubin, Pascale Houbin, Christophe Huysman et Pierre Meunier.

En 2003, re-questionner les
fondements de l’œuvre d’art et son

inscription dans l’espace public
devenait une nécessité urgente. Déjà,

pour le lancement de saison du
Manège de Reims, Stéphanie Aubin

avait rassemblé autour d’elle, artistes,
auteurs, interprètes, publics afin de se

retrouver autour des questions
soulevées.

Témoignages sensibles, mots, gestes
passeurs de sens. 

Dans le filtre d’un dispositif de casques
et de micros, il était donné à chacun

d’éprouver une émotion, de mettre en
partage une expérience sensible vécue

et parcourue en soi : celle de la
confrontation à l’oeuvre.

La question demeure. Et c’est dans
l’irrésolu que les Etonnistes se sont

constitués.



DISPOSITIF...
LES ƒTONNISTES

DISPOSITIF SCENIQUE
Le dispositif se constitue en frontal. L’espace scénique se départit de toute référence au spectaculaire. Au plateau, les "4"  
proposeront simultanément une partition. En salle (gradins) : le public. Le dispositif initial est amené à évoluer au cours de la
performance avec circulation des publics et interventions dans les gradins.
Une sortie en fond de scène pour emmener une partie du public au plein air est la configuration rêvée.

DISPOSITIF TECHNIQUE
Système de casques et de micros. Le public est partagé, en 4, selon la fréquence d’émission qui le relie à l’un des 4 intervenants –
concepteurs, auteurs. Chaque intervenant est sourd aux propos tenus par l’autre mais est visuellement écoutant.

LECTURE SIMULTANEE
Lecture simultanée de 4 propositions dont les actions vont visuellement interférer ou se répondre dans une mise en jeu aléatoire.
La conjonction des propositions et les lectures qui en seront faites induiront des croisements et des combinaisons de perception et
de sens.

PARTICIPATION DOUCEMENT ACTIVE
Le public peut être amené à prendre part comme être complet en activité et non seulement en simple spectateur ou oreille
écoutante. 

DISPOSITIF TEMPS
Partitions séquentielles de 30 min. Temps de représentation : 1h. 
Chaque spectateur accède à deux propositions. 8 combinaisons seront proposées.



Stéphanie
Aubin Pour se souvenir, ensemble, et

transmettre intimement ce en quoi nous avons

besoin, en tant qu'individus, de nous nourrir,

nous confronter à des œuvres quelles qu'elles

soient.

Histoire de s'entraîner à (re)nommer ce qui,

peut-être, nous semblait couler de source. 

C'est sans doute au moment où l'on nous retire

notre verre que les mots viennent pour dire

pourquoi nous avons besoin de boire (restons

en à l'eau pour l'instant !), 

et pourquoi c'est vital pour ce que nous avons

à devenir collectivement. 

Il y est question de cohésion, de la cohésion de

notre être et du monde, de notre "être au

monde".

Il y est question de jouissance autant que 

d’effroi, d’espérance autant que de résistance…

LES ƒTONNISTES

Pierre
Meunier Un feu prend mais nous

craintifs ne pensons qu'à l'éteindre

En ce monde le malheur va bon train à 

l'horizon on entend rouler en grondant les

catastrophes à venir

grandit la tentation de s'isoler de camper sur

du définitif en détestant toute contradiction

ainsi cuirassés séparés de nous-même

laisserons-nous la peur nous servir de guide ?

Recueillir ensemble les preuves fragiles de

notre résistance

nous étonner encore d'être

et sentir résonner le multiple

comme des étages soudain traversés par la

même lumière.

Pascale
Houbin Parce que l'acte artistique m'est

vital, 

parce qu'il est unique pour l'humain,

parce qu'il est, par essence, un lieu mobile,

souple, actif, ré-actif, 

Parce qu'il est en danger "de vie" dans la

société du spectacle,

parce qu'il doit être défendu,

parce qu'il est un passeur d'âme.

Des évènements sonores, visuels, écrits… 

m'ont permis de créer,

alors je voudrais vous en parler et ainsi leur

donner une suite étonnante…

Christophe
Huysman  Avoir un saisissement, une

vision, un trouble, entendre ou voir certaines

choses, certains déroulements alentour de soi

et certaines oeuvres qui laissent des traces

indélébiles dans le comportement d'un être

humain (quel qu'il soit), rapporter sa mémoire

de ça et la partager collectivement avec

d’autres artistes et avec le public, avoir du 

coup à se souvenir et à trouver des issues pour

faire valoir ces interstices où le temps et

l'espace abordent et dessinent d'autres

dimensions de l'être humain.



Stéphanie Aubin
Formée auprès des fondateurs de la post-moderne danse et plus particulière-

ment auprès de Trisha Brown, Stéphanie Aubin fonde la compagnie Larsen en

1984. Une trentaine de créations (dont 2 opéras) ont affirmé une écriture qui

inscrit des passerelles entre la danse et les autres disciplines des arts vivants.

Portant une attention particulière à la question de la transmission, elle a créé

une série d’Actes chorégraphiques sous forme de conférences dansées. Dans

la série de ces spectacles dits « causants », elle joint le geste à la parole pour

nommer et interroger certains aspects de la danse ; Signature Acte II explore

les relations de la musique et de la danse, et dernièrement AmphithŽ‰trepose

la délicate question du rapport au corps. En 2000, elle est nommée à la direc-

tion du Manège de Reims. Elle y poursuit un projet plaçant l’acte artistique

au cœur de la démarche de médiation en s’appuyant sur la présence d’équi-

pes artistiques associées à la Scène nationale aux côtés de sa compagnie. Elle

développe autour de la danse, du cirque, de la musique, une programmation

ouverte à tous les croisements artistiques qui font la vitalité des arts de la

scène. Elle y a créé Feedbacken novembre 2001, ExÕAct en février 2002,

AmphithŽ‰tre Acte IV en novembre 2002, Standards en janvier 2004, Les
Etonnistesen mai 2005 et LŽgendesen novembre 2007.

Pierre Meunier
Pierre Meunier est né en 1957 à Paris. Son parcours artistique traverse le cir-

que, le théâtre et  le cinéma. Il a travaillé avec Pierre Etaix, Annie Fratellini,

Philippe Caubère, Zingaro, La Volière Dromesko, Giovanna Marini, Le Théâtre

du Radeau-François Tanguy, Matthias Langhoff, Joël Pommerat… Depuis

quelques années, il fabrique des spectacles autour de la matière (le fer, le res-

sort, le caillou, le tas…). LÕHomme de Plein Vent, Le Chant du Ressort, Le Tas
puis Au milieu du dŽsordre, se nourrissent de cette relation à la fois poétique

et ludique avec le cœur caché des choses. En 2007, il crée Les Egarés et signe

la mise en scène de L’éloge du poil, création de Jeanne Mordoj. Il a également

réalisé trois court-métrages de cinéma et prépare un long métrage autour de

la question de la pesanteur.

Pascale Houbin
Elle fonde la compagnie Non de Nom en 1987 et travaille, entre autres, avec

les chorégraphes Daniel Larrieu, Philippe Decouflé, Georges Appaix,

Dominique Boivin, ainsi qu’avec le metteur en scène Patrick Bonté. Ses deux

premières créations Nota Bene(87) puis Chants(89) créées au théâtre de la

Bastille, intègrent à la chorégraphie la présence d’un comédien sourd ainsi

que l’utilisation de la langue des signes française. Cette expérience lui permet

d’explorer les résonances reliant texte et mouvement, texte et parole visuelle.

Avec ses créations Germen et Soma(1995), Rhizome(1998), RŽcital(1998),

Parole (1999), Mito (2000), A blanc (2002), BontŽ divine(2003),) elle frotte

ses mots avec ses gestes et continue l’invention de son propre langage. Son

écriture chorégraphique s’imprime alors dans l’espace scénique comme une

véritable poésie visuelle. Elle développe en parallèle, un projet de recherche

et d’expérimentation AujourdÕhui ˆ deux mainsà partir des gestes des métiers.

En 2007, elle crée en duo avec Dominique Boivin ni dÕ•ve, ni dÕadam.

Christophe Huysman
Christophe Huysman est acteur, auteur et metteur en scène. Il est cofonda-

teur du "Laboratoire Mobile" et dirige la compagnie Les Hommes penchŽs. Ses

spectacles refusent les formats "standard": du théâtre documentaire Cet
homme sÕappelle HYC(40h de performances liant théâtre, littérature, cirque

et multimédia), à la pièce de cirque Esp•ces et HUMAN (articulations), du

music-hall à la variété façon Chansons HYCà la pièce de théâtre Les repas
HYC; des formats toujours en gestation, ainsi L’art de vivre, une performance

avec les spectateurs et bientôt le M‰titube, un dispositif scénique et une écri-

ture pensés pour et dans l’espace public. Ses écrits sont publiés en France aux

Éditions Les Solitaires Intempestifs, aux Presses du Réel, aux Éditions des

Quatre-Vents, à l’Avant-Scène Théâtre et en Amérique du Sud aux Ediciones

Artes del Sur. A partir de 2008, il sera en résidence pendant 3 ans à la

Ménagerie de verre pour développer des QQTF (Qu'est-ce Que Tu Fais ?),
recherches et tentatives avec des artistes invités à rejoindre le "Laboratoire

Mobile".


